
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE 'UD

4emp. de la pro-cathédrale. Plusieurs dames et messieurs y déployè-
rent un remarquable talent musical. Les Rdes Soeurs Grises ont aussi

nIontré une fois de plus combien elles ont le don de faire dire ou chan-

'ter aux petites filles et aux petits garçons des choses d'une délicatesse

exquise. Des bouquets euperbes présentés à chaque archeveque embau-

rOèrent toute la soirée de parfums encore moins odoriférants que les

8entiments qu'ils symbolisaient.
Deux adresses, l'une anglaise lue par M. Hogan et l'autre fran-

taise présentée par M. Perron, ont redit à S. G. Mgr Legal les regrets
de la vieille église de Saint-Albert qui voit sa gloire de siège prnci-

Pal passer à la grande ville d'Edmonton comptant déjà dix paroisses,
et en même temps la joie très légitime de tous en constatant le pro-

grès merveilleux de l'église catholique dans l'Alberta. Sa Grandeur

"emercia avec émotion en français et en anglais la bonne population

de Saint:Albert de ses sentiments pleins de délicate affection.

S. G. Mgr l'Archevêque de Saint-Boniface, invité à adresser la

parole, recommanda aux catholiques de Saint-Albert de tenir au titre
ei honorable de pro-cathédrale décerné . leur église qui rappelle des

gloires impérissables et le fait que Saint-Albert a été le berceau du

entiolicisme dans le nouvel archidiocèse d'Edmonton.

LA CHARTE DIVINE DE L'ECOLE

8 on Erninence le Cardinal Sevin a prononcé récemment, au der-

'er congrès national des Associations de che/, de famille, à Lyon,

des Paroles que les catholiques de tous les pays peuvent méditer avec

Proflit. Le g)rand Archevêque venait de rappelev que la question de

cole était, de beaucoup, pour les Français, la plus grave de l'heure

.pesfte.

Aveugles et sourds volontaires, ajouta-t-il, ceux qui ne veulent

Voir ue nos ennemis iront jusqu'au bout. En face d'eux, la masse

catholiques ne fait p as son devoir. Il y a à cela deux causes: le dé-
aut de principes et le éfaut d'organisation.

La masse des catholiques ignore le droit naturel et surnaturel de
ole.

Assez de programme minimum.
Il faut relever et proclamer le programme maximum.

Il faut l'école religieuse. Arrière l'école athée ! Arrière l'école

te, qui ne peut pas former homme pour sa fin dernière ! Il faut

onevoir et dire le vide de la neutralité. On peut tolérer suivant les
ions, et dans la mesure où le juge bon l'évêque, une certaine neu-


